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La convention du 12 juillet 1927 est entree en vigueur le 27 decembr
1932. — Le premier Conseil general se reunit a Geneve en juillet 1933.
II adopte un reglemenl inlerieur en vingt-huit articles, qui fixe la
procedure des assemblies generates de l'Union. II prend acte, en outre,
d'une declaration des organisations internationales de la Croix-Rouge
acceptant, conforinement a l'article 14 des Statuts, d'assurer «ä leurs
frais et dans la limile qu'elles estimeront compatible avec leurs res-
sources, le service central et permanent de l'Union internationale de
secours». Sur la base de cette declaration, un accord est conclu, le 11

juillet 1933, entre le president du Comite execulif de l'Union et les
representants des organisations internationales de la Croix-Rouge
(Comite international de la Croix-Rouge et Ligue des societes de la
Croix-Rouge), accord seion lequel le service central et permanent est
assume, ä la fois, par le Comite de la Croix-Rouge ä Geneve et par la
Ligue a Paris. II est prevu toutefois que le Comite executif devra se
servir de ses propres ressources administratives pour completer re
Service lorsque cela sera necessaire, soil temporairement dans les
moments d'urgence, soil lorsque le cadre permanent souhaite par le
Comite executif depassera les possibilites financieres des organisations
internationales de la Croix-Rouge.

L'Union internationale de secours ne tarda pas a passer aux actes,
c'est-ä-dire a se pencher sur de nombreuses detresses: le tremblemenl
de terre de Ribar et d'Orisa (Indes, janvier 1934), secousses sismiques
du Beloutchistan avec öO'OOO victimes (juin 1935). L'Union offre son
concours aux Elats-l'nis lors des desastres de la vallee du Mississippi et
de l'Ohio (1937), mais les secours americains sont tels qu'une assistance
extericure devenait vaine.

L'Union a son periodique, cree par un dc ses collaborateurs suisses,
M. Raoul Montandon. Ce dernier, avec le concours de la Societe de

geographie de Geneve, dont il etait le president, lanca, en efl'et, la revue
intitulee Materiau.r pour l'elude des catamites, qui parut plusieurs
annees et fut reprise lout dernierement par l'Union internationale de

secours sous le nom de Revue pour I'etude des catamites. Par la
diffusion que, grace a son periodique, il a assuree a des etudes techniques
d'indiscutable valeur, par l'interet qu'il a suscile aulour de res memoi-
res d'une allure el d'un genre si nouveaux, M. Montandon a rendu
d'inappreciables services a la cause qu'avcc d'autres armes et sur un
autre terrain, le senateur Ciraolo defendait pied a pied.

Un des premieis soucis des bälisseurs de l'Union de secours avait
ete d'entreprendre et de pousser a fond l'elude de la geographie des
cataclvsmes naturels. Partant de l'idec que ceux-ci ont tendance a se

reproduire jilus ou moins periodiquement dans les meines regions, ils
n'avaient pas mis longtemps a sc persuader de l'interet qu'il y aurail
a etablir une carte mondiale de la distribution geographique des cala-
mites. C'est de ipioi se preoccupa une conference reunie a Paris en 1937.

Des les premieres ebauches de son projet, le senateur Ciraolo, qui
avait fait mentalement Pinventaire de toutes les ressources techniques
sur quoi editier son oeuvre, s'etait demande s'il ne serait pas possible de

faire jouer, el de faire jouer internationalement, les prineipes de l'assu-
rance contre les risques relatifs aux dommages causes par les grandes
calamites. L'ide etail nouvelle par son ampleur meine. Mais, encore une
fois, ce qui a ete realise dans le cadre national — courantes sont, eil
Suisse par exeinple, les assurances contre les elements naturels —
pourquoi le tiendrail-on a priori pour chimerique des que l'applicalion
deborderait les frontieres?

Le probleme est actuellement a l'elude. Ce n'est la qu'une des täehes

que doivent mener a bien les membres de I'Executif qui sont assures
de la collaboration de trente pays.

L'Union internationale de secours peut accomplir de grandes
choses. Elle a, d'ailleurs, de nobles projets. II n'est que de la soutenir.

lOrlcA

FORMA-Idealbinde
feinste, baumwollene Binde von besterreichbarer
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und mit festen Kanten, Bindenlänge
ca. 5 m.
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Le Dr Carle de Marval (1872—1939)

La 111011 aussi subito qu'impievue du l)r de Marval, survenuc le
3 mai dernier, a ete vivenient ressenlie par tous ceux tjiii, a un litre ou ä
un autre, l'avaient approche. On aimail en lui sa cordialile, sa simpli-
cite, ses projios savoureux, son esprit causlique parfois, mais jamais
mediant, son entrain et surtout celte consfante bonne bumeur qui,
disait-il lui-meme, elait le plus beau eadeau tpie sa mere lui eüt fait.

Apres avoir terminc ses etudes a Bale et ä Herne, de Marval se fixa
a Xeuchälel, sa ville natale, en 1897. Se senlant somme toute peu attire
par la pratique medicate, il se lourna d'emblee vers la medecine sociale
t[ui, a l'epoque, en elait a ses debuts. C'esl ainsi qu'il crea en 190) le
Dispensaire antituberculeux de Xeuchälel, le premier qui vit le jour
en Suisse. Parfail organisateur, de Marval sul l'etablir sur des bases

Dr Carle de Marval f
solides et en fut l'adminislraleur justpie tout dernierement. Dans le
memo ordre d idecs, il assura jusqu'ä sa niort la [»residence de la F011-
dation Pro scncclulc et celle de I'Oeuvre de la Pouponniere des Rrenets.
Conime membre du Comite de la Fete du Ier aoiil, il a contribue aux
succes de celte colleele annuellc.

Mais il est un autre domaine, ot'i mil autre plus que de Marval
n'a developpe une activile aussi feconde el aussi continue, puisqu'elle
s'etend de 1900 ä sa mort: c'est celui de la Croix-Rouge. Depuis long-
temps dejä, de Marval avait inontre l'interet epic, dans son canton, il
portait ä la plus belle de nos socieles nationales, lorsqu'en 1908, il fut
appele ä faire parlie de la Direction centrale de la Croix-Rouge suisse
qui, Pan d'apres, soil le 4 janvier 1909, avant decide la creation d'un
sous-secretariat romand, lui confia ce poste important. Ce qui avait
dicte ce choix, c'est Facti vi te que de Marval avait developpee des 1905

conime redacteur de la parlie francaise du journal La Croix-Rouge et,
depuis 1908, conime membre de la Commission administrative de
I'Ecole d'infirmieres Lindenhof.

Au sein de la Direction de la Croix-Rouge el du Comite central
dont il faisail aussi parlie, de Marval exerca d'emblee un grand ascendant

sur ses collegues. On ainiail sa bonhomie, le ton enjoue de ses

interventions, oil volontiers il passait du francais ä 1'allemand, ses
idees claires et les solutions pratiques qu'il suggerait.

Ron orateur, polyglotte, devoue ä l'extreme, ne craignant pas les

lesponsabilites, ayani de l'entregent, de Marval avait toutes les qualites
d'un mandalaire, aussi en 1909 dejä, est-ce sans hesitation que la Direction

de la Croix-Rouge fait choix du D' de Marval [»our assurer la
distribution des dons et du materiel reeueilli en Suisse pour les victimes du
tremblemenl de terre de Messine.

En 1912, lorsqu'il s'agit d'envoyer un delegue ä la Conference
internationale de la Croix-Rouge ä Washington, la Direction designe de
Marval eoiumc etanl le plus qualil'ie [lour reni])lir celte inqiortante mission.

II en lui de meine en 1928 pour la Conference de La Haye.



Le Comite international de la Croix-Rouge egalement cut ä plus
d'une reprise recours ä ses services. 11 l'envoya notamment en mission en
Serbic, lors de la guerre des Balkans de 1912. II n'y a pas jusqu'au Con-
seil federal, qui lui aussi le delegua ä des conferences internationales.

A 1'Alliance suisse des Samaritains, le Dr de Marval a aussi con-
sacre le meilleur de son temps, Uli offrant des cours ou des conferences,
ou se chargeant de la critique des exercices en campagne. C'est ä lui
qu'on doit en grande parlie, d'avoir montre au corj>s medical les

precieux services que les samaritains et les samaritaines sont ä meine
de rendre non seulement ä l'armee, mais encore au public en general,
comine aussi aux medecins eux-memes. En temoignage de sa
reconnaissance, l'assemblee des delegues de 1'Alliance lui decerna en 1912

le titre de membre honoraire.

Lorsqu'en 1923, La Source, Ecole normale evangelique de
gardesmalades independantes devint l'Ecole romande de la Croix-Rouge, la
Direction de la Croix-Rouge s'y fit representee par de Marval. Dans
celte charge il eut maintes occasions de donner des avis clairs, motives,
pratiques, ceci grace ä l'experiencc qu'on lui reconnaissait dans le do-
maine de la preparation des gardes-malades, aussi ä la inort du
regrette Dr Kohler, en 1929, fut-il investi de la presidence du Conseil
d'ecole de la Source.

Rien qu'ebranle dans sa sanle depuis de longs mois, oblige ä res-
treindre son activite, de Marval continua cependant ä la consacrer ä

la Croix-Rouge jusqu'ä l'exlreme limite. C'est ainsi que dix jours avant
sa mort, il tint ä participer a un seance de la Direction. En l'y retrou-
vant avec son entrain coutumier, nul ne se doutait, helas, que nous ne
reverrions plus ce visage si bon et si sympathique.

De Marval fut le meilleur serviteur de la Croix-Rouge ä laquelle il
a rendu d'ine'stimaibles services, aussi lui gardera-t-elle un souvenir
emu et reconnaissant. D'i. G.

ZenfraSkurs für Rotkreuzkolonnen in Basel
vom 26. März bis 7. April 1939.

Alljährlich finden in Basel sogenannte zentrale Instruktionskurse
für Angehörige der Rotkreuzkolonnen statt, um ihre Ausbildung zu
vervollkommnen. Gewöhnlich werden dazu 60—70 Mann aufgeboten.
Dieses Jahr hat sich die Zahl fast um das Doppelte erhöht, da besonders

die Bildung von neuen Kolonnen und die Notwendigkeit, der
•Armee möglichst ausgebildete Leute zur Verfügung zu stellen, dies
verlangte.

So wurden zu dem Kaderkurs 53 Unteroffiziere und zu dem
anschliessenden Mannschaftskurs 72 Mann aufgeboten. Kommandant war
Sanitätsinstrüktor Major lsler, der schon seit mehreren Jahren diese
Kurse leitet. Dem Kursbericht entnehmen wir, dass der Kaderkurs zum
ersten Male auf fünf Tage ausgedehnt wurde, um die Unteroffiziere
für den nachherigen siebentägigen Mannschaftskurs genügend
vorzubereiten. Gleichzeitig wurden mit dem Kader Disziplinen durchgenommen,

die in erster Linie für die Unteroffiziere und Gefreiten in Betracht
kommen, wie Kartenlesen und Krokieren, Bussolenkenntnis mit
anschliessender Bussolenübung in der Nacht, schriftlicher Verkehr und
Rapportwesen, Instruktion über das Verpassen der Gasmasken, Zeltbau.

Der Mannschaftskurs stand unter dem Zeichen der militärischen
und feldsanitätsdicnstlichen Ausbildung. Materialkenntnis, Verbände
und Fcsthaltungen, Kenntnisse und Verpacken der Gasmaske, Transport

von Hand, mit Tragbahren und Rädergestell, Turnen und
Exerzieren bildeten den Stoff der Detailausbildung in der Kaserne. Mit

Verladen von Verwundeten in improvisierte Eisenbahngüterwagen.

Improvisierte Betten für ein Feldspital. Die Betten sind aus einfachstem
Material hergestellt.

einer Alarmübung verbunden war das Abkochen im Einzelkochgeschirr

und nachfolgender Zeltbau und Verwendung der Zelteinheit
als Wetterschutz. Den Abschluss bildete eine Felddicnslübung im Ivan-
tonnementsraum Sissach, wo eine Uebernahmeslclle, verbunden mit
Gashilfstelle eingerichtet wurde. Gleichzeitig erfolgte die Einrichtung
von zwei Eisenbahngüterwagen für den Verwundeteniransport, und
es musslen auch kleine Transportmittel für denselben Zweck improvisiert

werden.
Am 5. April besichtigten die Herren Oberfeldarzt Oberst Vollen-

weider, Obersldivisionär von Muralt, Rotkreuzchefarzt Denzler und
Zentralsckretär Dr. von Fischer den Kurs in Sissach. Ueber die
geleistete Arbeit, die offenbar einen sehr guten Eindruck hinlerlicss,
orientiert wohl am besten der nachfolgende Tagesbefehl des Herrn
Oberfeldarztes vom 6. April, welcher die Leitung wie auch die
Teilnehmer des Kurses mit grosser Genugtuung erfüllte. Er lautet:

Bei meinem gestrigen Besuch des Zentralkurscs für Botkreuzkolonnen
in Sissach habe ich mich uberzeugt, dass der Ausbildung^stand der Kursteilnehmer

in jeder Hinsicht ein guter ist. Vor allem aus muss ich die Holte und
aufgeweckte militärische Haltung von Unteroffizieren, Befreiten und Soldaten
lobend anerkennen.

Die praktischen Arbeiten zeigten, dass für die Einsatzmöglichkeiten von
Rotkreuzkolonnen überall volles Verständnis vorhanden ist.

Die Zeiten sind ernst; alle für die Armee irgendwie in Betracht kommenden

Organisationen müssen in vermehrtem Mass und in kürzester Zeit
ausgebildet werden, um im Ernstfall gegenüber den schweren an sie gestellten
Anforderungen bestehen zu können.

Die Botkreuzkolonnen bilden einen unentbehrlichen integrierenden
Bestandteil des Armeesanitätsdienstes. Das Ergebnis des zu Ende gehenden
Zentralkurses erlaubt mir, die erfreuliche Feststellung zu machen, dass ich
auf diese Einheiten sowohl hinsichtlich Pflichterfüllung wie auch Geschicklichkeit

in der Erfüllung der ihnen gestellten Aufgaben mich verlassen kann.
Die Kursteilnehmer möchten den in ihnen wohnenden guten Geist in alle

Rotkreuzkolonnen hinaustragen!
Mein Dank richtet sich an Sie alle, Unteroffiziere, Gefreite und Soldaten

des Zentralkurses 19,'Sit!

Mit Ihnen danke ich dem Schweiz. Boten Kreuz für die dem Kurs bewilligten

Mittel und das ihm entgegengebrachte Interesse Höchste Anerkennung
verdient die Kursleitung, die Herren Major lsler und Adj. Uof. Stettier, für
ihre zielbewusste und sachverständige Arbeit.

Für Verwundetentransport eingerichteter Fahrradanhänger.
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